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Ernestine et Clémentine sont deux clowns maladroites et pleines 
de fantaisies, elles aiment les cascades, les combats, les 
émotions fortes et se rêvent grandes héroïnes le temps d’une 
nouvelle mission: Sauver le monde. 

Vont-elles être à la hauteur d’une telle aventure ? Chacune 
se pense courageuse et compétente mais s’avoue aussi fragile 
qu’émotive révélant la dualité en chacun de nous. 

Un duo choc pour une aventure FRA-KA-SSANTE !
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Changer notre rapport à la figure du héros

Ces deux clowns sont casse-cou et bien décidées. Bien décidées à sauver le monde, rien 
que ça !

Depuis l’enfance, nous avons toutes deux grandi dans un univers culturel et sociétal où les 
héros sont des hommes musclés et courageux prêts à tout affronter pour sauver la veuve et 
l’orphelin. Nous avons souvent joué à imiter Indiana Jones, Un indien dans la ville, Tintin ou 
encore James Bond, mais tous sont des hommes et cela a créé en nous un conflit interne 
entre imaginaire et réalité. Nous nous rêvions en héros mais seuls les garçons pouvaient 
s’autoriser à le devenir pour de vrai. 

C’est de cette frustration qu’est née l’envie de ce duo féminin mais bad ass, comme une 
revanche sur nos jeux d’enfant. Indiana Jones,James Bond, Ethan Hunt de Mission impossible 
sont des hommes solitaires et courageux, drôles et charismatiques et représentent le 
stéréotype du héros des années 90. Les femmes, elles, dans ces films sont soient des seconds 
rôles sexy et objectivées soient des personnages insignifiants au service du héros. 
Avec ce duo clownesque nous souhaitons bouleverser les codes établis afin de faire évoluer 
les références pour les jeunes générations à venir et tordre le cou aux clichés.

La figure de l’anti-héros

Par ailleurs, ce duo clownesque est à l’antipode de la figure 
du héros classique, un superman gominé, élégant et poli. 
Clémentine et Ernestine sont incompétentes, inefficaces, bêtes 
et illogiques et sont l’archétype de l’anti-héros. 
Ce choix permet la possibilité à ce que chacun et chacune s’identifie et offre l’espoir que 
l’action est à la portée de tous, même aux personnes les plus inattendues. 
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Rire de ce qui nous fait peur
 
Nous sommes aujourd’hui dans un climat politique mondial inquiétant et les différents 
conflits planétaires que nous traversons contribuent à augmenter ce sentiment effrayant 
d’impuissance. Que faire face à ça ? Que pouvons nous, individuellement, face à des conflits 
si complexes ? Comment sauver le monde ?

En abordant ce sujet à travers deux clowns incompétentes mais téméraires, nous faisons le 
choix de rire ensemble pour soulager un peu nos angoisses communes. Sans rien y connaître, 
sans plan d’action, elles décident tout de même d’aller sauver le monde et elles nous offrent 
la possibilité de rire et d’espérer que les héros, même un peu raté, existent et agissent.

Rapport à l’autorité

Tout comme James Bond ou dans Mission impossible, il existe aujourd’hui dans le monde 
des figures autoritaires : mégalos, tyranniques, effrayantes. Ces personnes politiques, pour 
la plupart des hommes, utilisent leur autorité pour faire des guerres, oppresser leur peuple, 
effrayer leurs opposants. Nous avions très envie de les caricaturer pour désamorcer un peu 
la peur qu’ils nous évoquent. Clémentine représente l’archétype de l’autorité : méchante et 
stupide, prête à tout pour commander. Le clown n’est que le reflet déformé de nos propres 
comportements. Il nous invite à regarder en face, avec le rire comme une barrière rassurante, 
le pire de nos comportements : la mauvaise foi, l’égoïsme, la mesquinerie.
Mais cela ne fonctionne qu’à condition qu’Ernestine accepte cette place d’auguste, loyal et 
serviable. Mais que se passe-t-il si Ernestine met un stop au tyran ? 
Dans l’imaginaire collectif nous avons besoin d’espérer que les tyrans ne gagneront pas et 
que la liberté des peuples sera toujours possible. C’est l’histoire de David et Goliath.

La poésie du clown nous invite par ailleurs à croire encore, espérer toujours dans nos 
capacités humaines et à faire preuve de résilience éternellement. Car si Ernestine et 
Clémentine montrent un peu du pire, elles offrent aussi l’image de l’espoir, de la joie, de 
l’émerveillement dont nous sommes tous et toutes capables.
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Continuer de rêver que vous êtes capable de l’impossible

Il nous tient à cœur de défendre la mission de ces deux clowns, la prétention de rêver grand, 
de croire, de lutter et pourquoi pas alors : sauver le monde ?
C’est parce qu’elles ne savaient pas que c’était impossible qu’elles l’ont fait.
Cette phrase est pour nous une des fables essentielles de ce spectacle, oser rêver plus 
grand que soi, comme seules des clowns s’y autorisent et offrir aux autres la possibilité 
d’embarquer et pourquoi pas de s’autoriser à leur tour à oser.

“Soyons réaliste, demandons l’impossible” Che Guevara
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Un spectacle accessible à tous

Le clown nous permet de susciter le comique pour tous, à travers une écriture corporelle 
précise mêlant le rythme, le contre-temps, et les mimes. Nous avons voulu ce spectacle 
très physique pour permettre à chacun de laisser libre court à l’imaginaire. Dans le but de 
proposer un spectacle universel, nous avons choisi un thème qui nous anime tous depuis la 
plus tendre enfance et perdure dans les films que nous aimons regarder adultes : l’aventure. 

Un esthétisme à la frontière entre survivalisme et féminin

Tout comme nous l’avons abordé dans la note d’intention, il nous tenait à cœur de déjouer 
les clichés du héros, Rambo tout en biceps et en treillis militaire. C’est pourquoi nous avons
choisis un visuel précis mêlant l’univers de la survie : casque, protection, veste sans manche 
kaki et chaussures tout-terrain à celui de la danseuse en tutu, bordure à fleurs et T-shirt de 
couleur. Cette contradiction comique nous permet de réinventer le genre afin de s’en libérer.

Scénographie tout terrain

Nous voulions partir de l’essence même du clown, des états et de leur univers. Est né de 
cela un spectacle jouable partout pour tous sans contrainte technique. 
Ces deux clowns arrivent avec leur univers et un sac à dos: le danger est présent, elles 
doivent bien faire, c’est une question de survie. 
Nous avons à cœur de rendre hommage à nos héros d’enfance,Tintin, Tom Sawyer, c’est 
pourquoi les accessoires choisis ne sont pas high tech mais représentent avec nostalgie nos 
jeux d’enfants et nos premières aventures: 
Un sac à dos en toile d’aventurier, un gobelet et un vieux sifflet en métal.  
Nous voulions donner à voir également cette sensation grisante d’être une baroudeuse de 
l’extrême, prête à tout, possédant peu mais débrouillarde et inventive. 
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Un public qui participe 

Clémentine et Ernestine ne sont rien l’une sans l’autre et c’est ensemble qu’elles doivent 
sauver le monde. A travers ce duo, c’est un message fort que nous voulons transmettre :
Sauver le monde oui, mais tous ensemble. 
Pour appuyer ce propos, nous avons choisi de rendre le public actif et de l’intégrer à 
l’histoire. Le public fait dorénavant parti de la mission, il va devoir intégrer l’unité des sœurs 
Frakassos en passant des tests loufoques. Ce moment participatif repose essentiellement 
sur l’improvisation et permet une réelle surprise au public qui contribue à faire évoluer 
l’histoire et le rapport entre les deux clowns.

Clémentine, tyran obsessionnel, vire progressivement tout le public de l’unité et se croit 
supérieure alors qu’ Ernestine n’envisage pas de partir sauver le monde sans eux .
De là, va découler une vraie transformation au sein du duo.
En effet, sauver le monde, espérer, est loin d’être une tâche aisée. Cela nous appartient à 
tous, ce ne doit pas rester une histoire de duo ou de sœurs qui rêvent à ..., mais bien une 
quête commune que nous devons porter tous ensemble.
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Ida Gaspard Vincent (alias Ernestine)

Clowne, comédienne, metteur en scène, régisseur et 
pédagogue de théâtre et d’art clownesque. Ida s’est 
formée à l’école Claude Mathieu à Paris. Elle y découvre 
le clown et décide en parallèle de ses projets de théâtre 
de se perfectionner à cet art. Elle se forme avec Hervé 
Langlois, Bruno Krief et Julien Charrier, Elise Ouvrier 
Buffet. Elle est clowne dans le spectacle Vox Dei de 
la compagnie Zerafa. Met en scène Pina sola et Le 
cabaret des SyphoNez de cette même compagnie. Elle 
exerce aussi en tant que clown social, dans le projet Les 
Dames Fringuettes, spectacle participatif au sein de la 
compagnie Maintes et une fois. Elle met en scène et 
joue dans L’opéra panique de Jodorowsky, une comédie 
burlesque de la compagnie L’Ours à Plumes.

Alice De Murcia (alias Clémentine)

Après une formation à l’école de la comédie de 
Valence, Alice intègre en 2012, l’école la Scène sur 
Saône, classe FRACO, là elle se forme au clown 
avec Heinzi Lorenzen. Puis avec Christine Rossignol 
Dallaire, Arnaud Aymard (spectralex) et avec Ami 
Attab, coach au rire médecin.
Elle co crée en 2016  la compagnie de théâtre Coco 
l’Ipomée dans laquelle, elle écrit, met en scène et 
joue des spectacles burlesque et clownesque. Elle 
travaille également depuis 2017 pour la compagnie 
de théâtre d’improvisation le LACSE qui intervient 
en milieu carcéral, et pour la compagnie de théâtre 
masqué Théâtre Transformation à Chambéry sous la 
direction artistique de Tracey Boot formée à l’école 
Lecoq.
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Amandine Brenier, regard complice

Depuis 2003, Amandine travaille une direction artistique 
pour la compagnie Carnages en lien direct avec son 
parcours professionnel. 
Titulaire du Bac littéraire théâtre, elle poursuit sa 
formation théâtrale à Besançon où elle obtient son 
DEUST théâtre  - jeu d’acteur en 2002. 
L’ensemble de sa formation allie ensuite le théâtre et 
le clown. En Théâtre, elle se forme aussi à la Comédie 
de Saint-Étienne, à l’école Attrape rêve, avec la 
spécification du travail du jeu masqué. Puis en clown, 
elle suit plusieurs cursus à l’école La Cascade, au Hangar 
des mines, au Daïkiling, puis fait l’école du Samovar. 

Elle travaille comme assistante à la mise en scène pour la compagnie Valkyrira,  Dynamo, 
Les moules à facettes et d’autres encore. Mais surtout elle se spécialise dans l’écriture, et la 
dramaturgie du clown.
Elle fait des masterclass sur le sujet pour des conservatoires d’art dramatique et l’institut 
français et accompagne à la création des compagnies de clowns.

Comedienne, clowne, elle joue pour plusieurs compagnies notamment sous la direction de 
Sébastien Barberon, Richard Brunel, Gabriel Chamé Buendia, Rémi Salaas, Aude Maury, et 
Nicolas Duplot.
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Coco l’Ipomée est une compagnie Valnégrienne et Lyonnaise créée en 2016. Nous avons à 
cœur de travailler collectivement c’est pourquoi nos créations sont toutes écrites à plusieurs 
mains. 

Nous défendons les arts “pauvres”, populaires et hérités de la rue : le masque, le kamishibaï,  
la marionnette et le clown. Ces arts ancestraux sont accessibles à tous et toutes et peuvent 
être joués en rue. Ces formes d’art sont dans la lignée d’un héritage riche et technique qui 
exige un travail corporel précis, une dimension visuelle et plastique.

​Nous puisons nos inspirations esthétiques dans l’univers baroque, les mythes et légendes. 
Notre travail est aussi empreint d’un goût pour la nostalgie. La nature nourrit notre imaginaire 
et occupe une place essentielle dans notre travail, souvent teinté d’étrangeté et de poésie.
Nos réflexions artistiques portent sur la rencontre et la coexistence de mondes différents, 
opposés, ou établis comme tels : animal/ humain, dominant/dominé, féminin/masculin… 
Comme nos personnages, nos créations sont composites, oscillant parfois entre le spectacle 
vivant et la performance plastique. Nous brouillons les pistes en mêlant plaisir du verbe et 
œuvres corporelles dans une esthétique précise et soignée.

Dans la compagnie Coco L’Ipomée nous aimons utiliser le rire comme une arme essentielle 
pour parler du monde qui nous entoure et des sujets qui nous traversent. Il peut être un allié 
puissant sans diminuer le propos. C’est par exemple le cas de notre conférence burlesque
Divagations Éthologiques qui aborde le sujet de la domination de l’Homme sur l’Homme.
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• Tintin et ses aventures, un journaliste plutôt plan plan mais qui devient un courageux héros

• L’animateur Bear Grylls présente l’émission américain MAn VS Wild, c’est un grand 
professionnel, il peut survivre dans n’importe quel milieu hostile. 

• Indiana Jones est charismatique et drôle, il se sort de toutes les situations possibles avec 
toujours une punchline à la clé

• Ethan Hunt dans Mission impossible : il met en action des plans ultra précis mais improvise 
quand le danger surgit, toujours près à réaliser les plus grandes cascades.

• Mulan est une jeune femme courageuse, fidèle à sa famille, elle est prête à tout pour 
sauver sa famille

• Alexandra David Neel, exploratrice, une femme forte et indépandante prête à tout pour 
atteindre ses rêves
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BESOINS TECHNIQUES

Spectacle adaptable en extérieur comme en intérieur dans une salle non dédiée

Espace de jeu minimum : ouverture 5m x profondeur 4m x hauteur sous grill 2m50 
Éclairage en soirée  : Autonome en projecteurs, prévoir un branchement électrique, pas de 
noir nécéssaire en salle
Sonorisation : sans

Temps de montage : 2h
Temps de démontage: 30 min

Defraiement depuis Lyon, 2 personnes en tournée

SOUTIENS

Accompagnement avec Ami Attab (coach au Rire médecin), Théâtre de l’Unité, 
Audincourt
Accompagnement de la Compagnie Carnages, Rives de Gier
Aide à la création, résidence, Maison Théâtre de Machy, Chasselay
Financement Drac et Caf du Rhône dans le cadre du projet de la rencontre de l’art à 
l’art de la rencontre, Centre social Gisèle Halimi, Lyon
Résidence, Théâtre l’Agora St Julien Chapteuil 
Résidence, Mjc Jean macé, Lyon
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diffusioncoco@gmail.com
06.80.36.81.51

https://cocolipomee.com


